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«kdroit visité pu 1m miniitrM «uz-

mAmM en 1869, et auMi visité deux oa

trois fois par l'sssistant-ooinmissaire, une
routa a été ouverte en plein bois cette

année, à 10 arpents seulement d'une

route ouverte l'année dernière en plein

dmmp et dans le même rang, pour plaire

à quelques omis du oandidat fédéral.

Cette route coûtera environ $700 lors-

qu'elle sera terminée. C'est une dépense

absolument inutile ; et pour l'empéober

il a pris la peine de venir au Bureau des

travaux publics pour en avertir l'assis-

tant • commissaire. Four ouvrir cette

route et réparer une côte située à environ

1 mille ou 1^ mille plus haut, on a

nommé deux conducteurs, l'ancien con-

ducteur ayant été destitué parce qu'il

avait fait opposition au candidat du gou-

vernement ffdéral.

Un autre oonductenr, 11. Àmbroise

Qagnon, employé depuis nombro d'an-

néet, dont les travaux ont été examinés

par les ministres eux-mêmes, par l'Assis-

tant-Commissaire, et qui a donné pleine

aatisfsction au Bureau, a aussi été desti-

tué pour avoir voté contre le candidat

du gouvernement fédéral. Celui-ci aussi

a été remplacé par deux conducteurs

qui ont été mis en ouvrage vers le 15

Boptembre dernier, au temps des pluies

torrentielles, et dans une saison d'ailleurs

où tous les cultivateurs étaient occupés

aux travaux des rôjoltes. Pendant une

quiniaine ces deux conducteurs n'ont eu

que6 à 7 ou 8 jeunes gens soos leurs or-

dres, et jusqu'à la fin de la saison les

travailleurs n'ont fait que romuer de la

boue.

Mais voil& qui est bien plus odieux,

ajoute If. Tremblay. Le Surintendant

Général des travaux de colonisation dans

le eomté, M. W. Warren, un homme re-

oommandable sous tous les rapports, ex-

oellent charpentier, homme sobre, intel-

ligent, actif, d'une honnêteté à toute

épreuve, un homme indispensable pour

les travaux de colonisation dans le comté

de Chiooutimi, devient aussi la victime

dti vengeances de l'ex-gouvernement

fédéral par l'entremi«n du gouvernoment
local. Un contracteur obtient des o/dres

pourconstruire deux ponts ; l'on sur la pe-

tite Décharge a oofité de $15.00 à $18.00$
l'autre sur la Rivière aux Canards a coûté
$800. M. Warren fait rapport que ose

ponts sont l'un 6 pieds, et l'autre 4 pieds

plus bas que les dimensions spécifiées

sur les plans et spécifications, et qu'ils

seront emportés par les hautes eaux.

De fait, les deux ponts ont été emportéi^

le contracteur a été pay^, et M. Warren»
le serviteur fidèle, honnête qui avait CÉit

son devoir, a été destitué. Quel était son

crime 7 Celui d'avoir comme les deux
antres conducteurs destitués, exercé son

droit de citoyen, sa franchise électorale,

d'avoir, lui oflBcier du gouvernement
local, voté pour le oandidat en qui H
avait confiance, M. Gagné, et d'avoir fint

opposition au oandidat du gouvernemeat

fédéral.

Le Chemin Arohambanlt, baptisé de

ce nom lors du passage du miniatro dea

travaux publics en 1869, a été fermi

depuis deux ans pour plaira an petit

Souverain du Saguenay, qui dans l'inté-

rêt de s(m commerce pour exeroeràsoa
aise son immense aïonopole, a retardé

pendant 20 ans l'ouv^rtare du ehemin
St. Urbain, et pendan* IS ans l'ouver-

ture de la première st^uium du dwmin
KénogamL
Le chemin Aima, visité par lee mi-

nbtres en 1869, et dont il est ISiit men-
tion spéeiaU dans les rapports dn omn-
missaire comme absolument nécessaire,

a été en quelque sorte abandonné.

IlpaiHi.que l'on y a dépensé eefct*

année $700 ; on a fait quelqnee répam-

tiens dont il rastera à peine dea tnwoa

l'année prochaine. Cest en vain qn'il •
demandé d'employer une partie de
l'argent destiné au chemin de QnftbM
pour terminer le ehemin Ahnn. Ai

comme l'a annoncé le proposeor de In

répon>ie à l'adr«ws le député da «owté

de Québec, le gouvernement a intention

de favoriser l'ouverture d'un «beain de

fer, et si ee chemin de for ddi êtc« ûtÊk-
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